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PLUS de trois semainesaprès l'assassinat du di-recteur de cabinet dumaire de Port-Gentil,Théophile Azizet Rawiri,l'on est toujours sans au-cune information, sur leou les auteurs de ce meur-tre. Du coup, c'est la psy-chose à Port-Gentil où l'onsouhaite vivement quel'enquête aboutisse, afinqu'on en sache davantagesur les mobiles de cecrime odieux et lâche, etque ceux qui en sont res-ponsables, toujours en ca-vale, soient arrêtés pourrépondre de leur acte de-vant la justice.

Pour mémoire, ThéophileAzizet Rawiri avait étépoignardé à mort - il avaitreçu 7 coups de couteau -,dans la nuit du 7 au 8 sep-tembre dernier, au quar-tier Île Mandji, dans le 3earrondissement de Port-Gentil où il résidait. Mal-gré son admissiond'urgence dans une cli-nique, il avait succombé àses blessures 24 heuresplus tard. A ce jour, les habitants dela capitale économique secontentent des informa-tions distillées à gauche età droite, en l'absenced'une version officielleémanant des servicescompétents. Les dernièresen date font état de ce quele téléphone portable de

l'illustre disparu, sa mon-tre et la casquette blanchequ’il portait ce jour-là de-meurent introuvables,contrairement à ce quiavait été affirmé le jourdes faits. Par contre, on in-dique qu’une somme d’ar-gent a été retrouvéedissimulée entre les CD,dans la boîte à gants duvéhicule du défunt. Selon quelques indiscré-tions, pour les nécessitésde l'enquête, le bureau du

disparu a été perquisi-tionné par les servicescompétents. De même, sesproches collaborateurs etdes membres de sa familleont été auditionnés, il y aquelques jours.Enfin, on révèle que le té-léphone portable retrouvésur le tableau de bord duvéhicule de la victime ap-partenait au jeune hommevenu à la rescousse deThéophile Azizet Rawiripour le conduire à la cli-nique. Ledit téléphone ad'ailleurs été restitué àson propriétaire. Ceci dit, la police est tou-jours à pied d’œuvre pourtenter d'élucider un crimequi continue de défrayerla chronique dans la capi-tale économique.

L'enquête toujours au point mort
Trois semaines après l'assassinat du directeur de cabinet du maire de Port-Gentil 
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SAMBA Camara est tombédans les filets tendus parles agents de la Police judi-ciaire en collaborationavec les Eaux et Forêts etde l'ONG "ConservationJustice", en début de se-maine. C'était au quartierMontagne-Sainte, dans letroisième arrondissementde Libreville. Lors de soninterpellation, le suspecttransportait 27 kg d'ivoire.Selon le directeur exécutifde l'ONG Conservation Jus-tice, Luc Mathot, le mis encause ne serait pas à sonpremier coup. Il ferait, eneffet, partie de ces nom-breux trafiquants qui par-ticipent au massacre deséléphants - espèce pour-tant intégralement proté-gée - dans notre pays, pourrécupérer les pointesd'ivoire. C'est à Mayumba, dans laprovince de la Nyanga, queSamba Camara avoues'être procuré les 27 kgd'ivoire, soit quatre dé-fenses d'éléphants, qu'il apar la suite soigneusementemballées dans des tissus,avant de les introduiredans un énorme sac devoyage. Sa mission accom-

plie, il a embarqué à bordd'un véhicule en partancepour Libreville. 
« Il a réussi à franchir tous
les postes de contrôle, sans
qu'aucun agent ne puisse
détecter ce colis pourtant
encombrant. C'est quand
même regrettable", s'in-digne un agent des Eaux etForêts présent lors de l'in-terpellation de Samba Ca-mara.C'est à Libreville, grâce auxinformations reçues surune imminente transactionde pointes d'ivoire auquartier Montagne-Sainte,que les agents de la PJ, ac-compagnés de ceux desEaux et forêts et de l'ONGConservation Justice que lesuspect a pu être mis horsd'état de nuire avec son sacd'ivoire. « Cette prise ne
peut que conforter le com-
bat que nous menons», s'estréjoui Luc Mathot. Selon la loi, le contreve-nant risque tout juste sixmois de prison. Une peineque l'ONG juge faible, com-parée à d'autres paysd'Afrique subsaharienneoù les peines varient entre3 et 10 ans de prison pourles mêmes délits.« Des sanctions dissuasives
pourraient contribuer à
freiner le phénomène», sug-gère le directeur exécutifde Conservation Justice.

Le trafiquant bien au
frais à Gros-Bouquet

Arrêté à Libreville avec 27 kg d'ivoire
en provenance de Mayumba
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Samba Camara avec les pointes d'éléphant 
dans les couloirs de la PJ.
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